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ENTRE NOUS 
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Depuis un mois, de nombreux mem- 
bres ont renouvelé spontanément leur 
et nous avons 
enregistré en outre une liste importante 
de nouvelles inscriptions. Nous adres- 
sons-aux anciens et aux nouveaux mem- 
bres nos remerciements pour la confian- 
ce qu'ils nous témoignent. 


Le chômage et la crise qui sévissent 
actuellement un peu partout peuvent 
empêcher certaines personnes de faire 
leur renouvellement; ces personnes m'ont 
qu'à signaler leur cas au siège de la 
Fédération et le Comité s'efforcera de 
leur faire parvenir gratuitement le jour- 
nal. Pour les membres dont l'abonne- 
ment s'est 'termihé en décembre, le 
numéro de mars ne sera envoyé qu'à 


ceux ayant renouvelé leur adhésion 
«avec» où «sans» versement de la 
colisation. 


En 1931, d'organisation du service du 
journal n'étant pas tout à fait au point 
et peut-être à cause d'un peu de négli- 
gence d'un ancien membre du Comité, 
des adhérents n'ont pas ébé inscrits 
régutièrement sur les listes de la Fédé- 
ration et n'ont pas ew le Bulletin 
normalement. Par contre, quelques 
personnes ont reçu plusieurs numéros 
mensuellement jusqu'à ce jour. 

Le nécessaire est fait peu à peu pour 
évilérces erreurs et établir l'œuvre sur 
des-bases de plus en plus stables. Pour 
nous aider dans notre tâche, le concours 
de toutes les bonnes volontés sera le 
bienvenu: Aidez-nous,  , 

LE COMITE. 
HR 
RE A AD ENTER SR SRE ER 


Le bonheur est une chose de l'âme et 
non du@orps; la source en est dans le 
dévouement et non dans la jouissance, 
dans l'amour et non dans la volupté. 


(LACORDATRE). 


Le Spiritisme 
et la Famille 


PRE 


On parle beaucoup de la nécessité de 
la régénération sociale. 


Oui, elle est nécessaire. 


Mais comme pour bâtir il faut posér 
des fondements, pour régénérer une 
société qui offre le triste spectacle d’une 
rapide décadence, il faut se rappeler que 
«le niveau social s'abaisse ou s'élève 
suivant que la jeunesse est bien ou mal 
élevée, La sève d'une nation tend-elle à 
s’épuiser, à décroître? On peut être sûr 
qu’il y a un vice radical dans la culture 
des premières années. 

L'homme reste toujours ce que l’a fait 
la première éducation. Nous n'avons qu’à 
faire appel à notre propre expérience, 
nous qui avons parcouru un chemin plus 
ou moins long dans la vie sociale. 


Sans doute, arrivés à un âge où l'hom- 
me réfléchit, nous avons pu réformer 
certaines convictions, changer d'idées, 
mais notre fend moral, façonné en nous 
au foyer domestique, nous l'avons tou- 
jours gardé. Nous devons à l'éducation 
du jeune âge, que nous avons reçue sur 
les genoux de notre mère, sous le regard 
bienveillant de notre père attentif, la 
meilleure partie de nous-même, qui est 


restée comme le fond primitif, inébran- 
lable au milieu de toutes les vicissitudes 
de notre vie agitée. - 

Si nous avons résisté au torrent qui 
a emporté beaucoup de nos amis d'hier, 
il faut l’attribuer aux salutaires influen- 
ces du foyer domestique, L'arbre garde 
toujours le pli qu'on Jui a laissé prendre 
dans ses premières années. L'éducation 
de l'enfant dans la famille est d'une im- 
portance , capitale pour la société, la 
société n'étant que l’ensemble de toutes 
les familles, 

Cette éducation est aujourd'hui à re- 
faire. La guerre nous a laissé un lot 


d'indépendance, de désordre dont le foyer 
domestique n'est pas exempt. 

Ce sancluaire béni, qui devrait èlre le 
rendez-vous de toutes les vertus, du 
dévouement et de l'obéissance, du res- 
pect et du devoir offre aux regards 
altristés un bien douloureux spectacle. 

L'autorité paternelle qui avait jusqu'ici 
résisté aux révolutions des peuples, aux 
ruines. des empires et des royaumes,- est 
aujourd'hui regardée par les enfants 
comme un joug importun dont il faut 
se débarrasser à la première occasion. 
Qui de nous n'a pas entendu des vieil- 
tards déplofant le manque d'amouret de 
respect auquel ils n'étaient pas habi- 
tués? Quel langage familier, quelles 
réponses irrespectueuses, quelles insultes 
parfois, et, trop souvent, quelles scan- 
daleuses résistances à la volonté pater- 
nelle! x 

A ce mal il faut apporter un remède 
efficace, Le spiritisme, s'il peut pénétrer 
dans le familles, aura vite accompli une 
salutaire transformation, 

On a dit avec raison: « Les doctrines 
donnent, l'impulsion aux faits, et, à leur 
tour, elles la, reçoivent des faits. 


Quelles doctrines plus puissantes que 
la doctrine spirite pour impressionner 
les enfants, pour les porter à se montrer 
obéissants, respectueux et dévoués. Tout 
d'abord, ils apprendront l'existence d'une 
vie fulure et la présence au foyer des 
chers disparus; ils verront en eux des 
témoins de leurs actes qui, dans des 
séances spiriles, peuvent se manifester 
pour leur adresser des reproches. Quand 
l'âge sera venu ils conserveront les im- 
pressions des premières années et, étu- 
diant la doctrine spirite, ils chercheront 
à en appliquer les principes et à se 
rendre dignes d'un bonheur sans fin dans 
le séjour des invisibles. L'éducation de 
leur jeunesse aura été pour eux le guide 
constant, de leur vie et ils apporteront 
dans la société les vertus morales qu'ils 
auront acquises dans le sanctuaire aimé 
de la famille. 

A. BESSEDE. 
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LA VIE 


Notre Devoir 


Sous ce titre, le dévoué Directeur de 
la Revue Spirite Belge a écrit un profond 
article que nous soumettons aux médi- 
tations de nos lecteurs. 


Si l'homme, en naissant, apporte 
avec lui des droits intangibles, la vie 
elle-même lui impose par contre des 
devoirs impérieux, devoirs envers lui- 
même, devoirs envers la société, devoir 
envers l'humanité tout entière. 


Malheureusement, le plus souvent, sur 
notre monde, qui dit droit, dit également 
égoïsme légal et qui dit devoir, souhaite 
ordinairement l'asservissement des uns 
au profil des autres, alors que le Devoir 
de chacun ‘contient implicitement la 
reconnaissance intégrale du droit du 
prochain, 


C'est ce manque d'équité au point de 
vue social, qui est une des causes pro- 
fondes de la erise dans laquelle le monde 
entier se débat; 

..-Crise d'égoïsme . forcené où 
me de tout rang,- ignorant 
compensatrice de la vie spirituelle, veul. 
à tout prix conserver jouissances et 
ses illusions; 


Phom- 


..Crise spirituelle née des 
quences du dogmatisme; 
l'intolérance religieuse 
cause divine qui réclame l'amour du 
prochain; exaspérée par le fanatisme qui 
essaie de retenir les foules crédules sous 
n joug en agitant les spectres lerri- 
fiants d'une théologie moyenâgeuse. 


inconsé- 
aggravée par 
trahissant ta 


sl 
«Crise morale, qui permet que l’on 

jette à pleines mains l'ivraie du men- 

songe dans le champ de l'humanité. 


Voilà le mal terrible qui ronge toutes 
les classes sociales! 

Qu'en résultera-t-i1? 

L'humanité aura-t-elle le courage de 
tourner le dos à l'abime qui l'appelle? 
Dieu seul le sait, mais il importe qu'à 
ce tournant décisif de l'histoire où les 
systèmes sociaux les plus férocement 
hostiles s'affrontent au nom de la Jus- 
tice et de la Liberté, il importe, disons- 
nous, ‘que tous les spirités de cœur 
s’unissent pour faire entendre la voix de 
la Vérité spirituelle, de la Raison et de 
PAmour. 

Peut-être, sera-t-elle couverte par les 
clameurs ou les vociférations des foules 
déchaînées!! 


Qu'importe!!... Lorsque la tempête des 
passions sera apaisée, on se souviendra 
de l'avoir entendue et alors... on la bé- 
nira... 


J. LHOMME. 
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LES UNS EF LES AUTRES 
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L'idéal du spirite est la charité. Qui dit 
charité dit tolérance. Le spirile est tolé- 
rant, Il respecte les croyances des autres 
lorsqu'elles sont sincères et ne cherche 
jamais à imposer les siennes autrement 
que par persuasion. Il a horreur de la 
violence, le « crojs ou meurs » suscite en 
lui un sentiment ‘d'horreur; il frémit 

Sau souvenir des crimes de d'inquisition. 

Mais tolérance ne veut pas dire fai- 
blesse, 

Or le spirite se rendrait coupable de 
faiblesse s’il laissait 
fausselés lancées dans le public par des 
adversaires intéressés à les- répandre, ce 
qu'ils font d'ailleurs sans scrupule. 

Dans le fort de la lutte, il respecte tou- 
jours les personnes, il ne relève que les 
erreurs; les injures, il les méprise, 

Il va même plus loin, il a pitié de cer- 
tains adversaires, ce sont de pauvres gens 
dont l'éducation leur a fait une mentalité 

de croyants, 

A ce propos, nous rappelons ce que 
l'on raconte d'un religieux qui a eau- 
coup écrit sur l'histoire, Dom Plaine. Ce 
brave bénédictin disait un jour: « Avant 
de composer un travail, je regarde quel 
est sur le sujet, l'enseignement de l'Eglise 
particulièrement dans sa sainte liturgie, 
quelle ést la Iradition de notre ordre, 
quelle fut la pensée de dom Guéranger, 
ce qu'on nous a appris au noviciat ». 
«C'élail selon la résultante dé ‘toutes 
ces autorités, ajoute l'historien auquel 
nous empruntons cette cilalion, que le 
saint ` homme éeriväit. Il n’est point 
étonnant «qu'il -ait soutenu nombre 
d'ineplies ». 

Beaucoup de nos adversaires n'agis- 
sent pas autrement. On leur a dépeint 
le. spiritisme sous des couleurs très 
défavorables et ayant la foi du charbon- 
nier, ils croient de. leur ‘devoir de de 
combattre. R 

Nous ne devons pas leur en vouloir, 
ils sont victimes des préjugés qu'on a 
sléréotypés dans leur cerveau; ils sont de 
bonne foi. 

Il y a une autre catégorie d’adver- 
saires! Il y a les autres! 

Encore un passage de 
ecclésiastique contemporaine: 

L'abbé Duchesne, bien connu dans de 
monde savant, historien loyal et sincère, 
ne voilait pas la vérité. 

Aussi qu'arriva-t-il?, Une cabale se 
forma contre lui. 


Un certain chanoine écrivait en 1894: 
«Il y aurait nécessité d'arrêter l'abbé 
Duchesne dans son œuvre de démolition 
religieuse; si on le laisse faire, rien ne 
sera bientôt plus debout de notre his- 
toire, ecclésiastique, de notre hagiogra- 
phie de nos origines chrétiennes: il aura 
fait le vide complet. 


l'histoire 


sans réponse les 


« Il a démoli nos traditions les plus 
respectables, il a supprimé à peu près 
tous nos vieux saints; toutes nos reli- 
ques sont fausses, nous sommes en plein 
dans la superstition », 

Ce chanoine se faisait l'écho de tous 
les prêtres qui ont peur de la vérilé. 

L'épouvante qui saisit le monde ecclé- 
siastique au moment où parurent les 
ouvrages de l'abbé Duchesne, mort di- 
recteur de l'Ecole française à Rome, le 
reprend aujourd'hui. 

Il voit dans le spiritisme un, démolis- 
seur de tout ce qui vient des hommes et 
non des Evangiles, de tout ce qui a été 
ajouté au Christianisme primitif; il crie 
en chœur: «Il y aurait-nécéssité d'ar- 
rêter le spiritisme ». : 

Voilà la raison de la levée de boucliers 
contre les spirites et le, spiritisme. 

Ne cherchez pas autre chose: La foi 


n'y est pour rien. Cest l'intérêt qui 
domine, 

A. B: 
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La Prière de Frédéric le Grand 


Un jour, Frédéric le Grand, debout sur 
la tour du Couvent Hamentz et admirant 
la perspective, s'écria: « Dieu! qui pour- 
rait douter de toi et nier ton éternité à 
ta sagesse en contemplant la beauté, 
symétrie el l’ordre de la nature! O mon 
Dieu, je l'admire dans tes œuvres et 
courbe ma tête avec adoration devant La 
magnificence... » Bt il ajouta: ` 

« Pourquoi les hommes ne se conten- 
tent-ils pas de cetle grande Eglise mys- 
lérieuse el -sublime de laquelle Dieu les 
a entourés? Pourquoi ne vont-ils pas 
prier dans la grande église Nature? 
Pourquoi s'entassent-ils dans ces’ édifi- 
ces pleins de discorde, de jalousie et 
d'orgueil, construits par les -mains 
dhommes, de sable et de mortier, pour, 
écouter des prêtres au lieu d'écouter 
Dieu aw dehors dans son bel Univers. 

« IIS ‘disent, ils écrivent de moi que 
je suis un incrédule; pourtant mon âme 
est pleine de confiance en Dieu; je le 
prie, non pas avec les paroles des prêtres 
mais uniquement avec les paroles de 
mon âme ». x 


Adolph REINEKE ). 
NOTE DU TRÉSORIER 


Les membres dont l'abonnement: s'est 


‘terminé en Décembre. sont priés de faire 


leur ‘renouvellement en, suivant les indi- 
cations données au bas de la 4° page de 
«LA VIE» ou en envoyant le montant 


de leur cotisation par un.chèque postal 


au compte: Lille Ne 428.90 - Fédération 
Spiritualiste du Nord, Bulletin mensuel 
«La Vie», Saz ‘Rue du Canteleux, “à 
Douai. 


LA VIE 
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Leg Guérisons Instantanées 


De tous les phénomènes spirites, un 
des plus merveilleux est, sans aucun 
doute, celui des guérisons instantanées. 

Si l’on conçoit les guérisons faites 
sous l’action soutenue et régulière d'un 
fluide magnétique ou sleotmjue; Ton doit 
méditer sur Ja forcé qui'opère une trans- 
formation immédiate de l'organisme et 
amène une guérison, subite. 

Une première question se pose: pour- 
quoi tous les individus ne peuvent-ils 
être guéris instantanément? L'harmonie 
des vibrations fluidiques entre le gué- 
risseur.et le malade joue un rôle impor- 
tant et, ceci basé sur des considérations 
physiologiques, jette, après réflexion un 
jour nouvéau sur ce troublant problème. 

Ge qu'il y a de certain, c'est que la 
guérison dépend des qualités du fluide 
magnélique — qui n'est aulre que de la 
matière spiritualisée — -et de la «na- 
lure» et de la « cause » du mal. 

A mon avis, lorsque la guérison exige 
la réparation d'organes altérés, elle est 
nécessairement lente et demande une 
action soutenue et un fluide spécial; 
mais lorsqu'il s'agit de faire disparaître 
de l'organisme une lumeur, un engorge- 
ment des organes, une méningite, ete., 
la guérison peut être rapide et même 
instantanée. 

I faut, suivant le cas, «réparer » ou 
« expulser » suivant la cause qui prédo- 
mine. 

La guérison est complète dans le pre- 


mier s, même quand laltération de 
l'organisme est grande, si la magnélisa- 
tion est douce el soutenue: elle répare 
les désordres. 

Dans le deuxième cas, il faut une 
magnétisation énergique el puissante 
tout, en restant appropriée à l'état du 
malade. 


Si les guérisons instantanées ne sont 

pas plus fréquentes cela tient à ce que 

Š bien souvent le patient par sa mentalité 

‘se rend réfractaire à l’action magnétique 

g jou que la force du magnétiseur n’est pas 
ae en synchronisme. 

!' Dans bien des cas la foi P un rôle 


mn importan!, en mettant en harmonie les 
$ vibrations psychiques du guérisseur et 
ir icelles du malade. 


Lucille R 


PROCHAINES RÉUNIONS 


DOUAI et ARRAS. — Une causerie sera 
faite par M. L. Péjoine, au Foyer de 
Spiritualisme de Douai, 53, rue du Can- 
teleux, le Dimanche 7 Février, à 16 heu- 
A res, et à Arras, dans la Salle du Café 
Arthur, place du Théâtre, le Dimanche 
; 14 Février, à 15 heures 30. 

ES Sujet traité: Le Spritigne et ses ad- 
se versaires. ; Seal 


Ai > ž 


ECHOS DE PARTOUT 


LE REVEREND TWEEDALE 
ET LES ECCLESIASTIQUES 
ANTI-SPIRITES 


Dans «Zeitschrift für Seelenleben », 
le Général Peter a commenté le livre du 
Révérend Tweedale sur «les manifesta- 
tions d'un autre monde ». 

Nous en détachons ces lignes: 

« Tweedale consacre un long chapitre 
à une analyse Comparative des phéno- 
mènes médiumniques et des miracles de 
lancien et du nouveau testament. Il 
montre, sur une assise inébranlable de 
fails, que les phénomènes médiumniques 
sont la reproduction exacte des phéno- 
mènes relatés dans la Bible, Si l'on com- 
bat et proscrit les premiers, on est obligé 
de rejeter aussi les seconds. 

« Tweedale écrit: « En quelle tragique 
erreur se trouvent les confessions chré- 


tiennes modernes dans leur incapacité de’ 


savoir l'importance des phénomènes mé- 
diumniques! Leur attitude est un effroya- 
ble exemple de l'aveuglement et de 
l'erreur des hommes, 

Quelle simplicité est 
Lianisme  confessionnel qui s'efforce 
d'expliquer les faits par le hasard, la 
‘télépathie, la subconscience, les hallu- 
cinations subjectives, sans comiprendre 
que s’il en était ainsi, il faudrait expli- 


celle du: hris- 


„quer aussi tous les miracles de la Bible 


avec les mêmes hypothèses! Sans com- 
prendre que du même coup, non seule- 
ment le christianisme, mais toutes les 
religions révélées s'effondreraient! Cette 
simplicité, cet aveuglement confinent à 
l'incroyable, Nous pourrions nous atten- 
dre à pareille adversité de la part des 


des matérialistes, des agnosti- 

mais des chrétiens! 
« Si les phénomènes médiumniques 
sont des hallucinations, quelles preuves 


les églises peuvent-elles donner que les 
apôtres, les prophètes el les saints n’ont 
pas été victimes d'hallucinations? Au- 
cune! Absolument aucune! Pas l'ombre 
d'une preuve! Il est vraiment désespérant 
d'assister à ce triste spectacle des ecclé- 
siastiques des églisés chrétiennes qui, du 
haut de leurs chaires ou dans les colon- 
nes de leurs journaux, s'efforcent -dé 
jeter le discrédit sur les phénomènes 
médiumniques et accueillent avec joie les 
opinions négativisies de anatérialistes 
notoires! Quelle alliance monstrueuse et 
blasphématoire |. 

« Et si les messages spirites actuels 
sont l’œuvre du diable, qui nous peut 
assurer qu’il n’en est pas de même pour 
ceux de la Bible, ceux des Pères de 
l'Eglise et ceux des Saints? Quelle eer- 
titude pouvons-nous avoir que les pro- 
phètes et les apôtres ont eu des messages 
du Ciel dans la personne des anges qui 
leur sont apparus? Sans doute ils se 
donnaient pour tels, mais n'étaient-ils 
pas des démons déguisés? En vérité, 
eeux- qui n'ont- que le diable et- cette 


Et.comme le 


lamentable argumentation pour se tirer 
d'embarras, sont touchés par les explo- 
sifs qu'ils lancent. Les églises se voient 
actuellement en présence d’une série de 
manifestations surnormales qu'elles ne 
pourront plus longtemps nier ou cacher. 
Et ces manifestations sonf destinées à 
jouer un rôle profond dans l’élablisse- 
ment -de la religion de l'avénir, Il faut 
done se décider à marcher avec loyauté 
et franchise vers les temps nouveaux, et 


cela d'autant plus qu'on n'a rien à y 
perdre, mais au contraire bout- à y ga- 
gnér. » 


Nous ‘né. pouvons approuver le 

érend, Tweedale eb son interprète, le 

éral Josef. Peter, car Haraldur Niels- 

son ne- pensa pas ‘aulrément comme 
professeur de fhéalogie. 

(Extrait de la « Revue 

de Paris}. 

SR Sons 


SYMBOLE DU SOLEIL 


Quand: l'aurore paraît, un astre, le 
Semble naître au lointain, 
EL ses rayons ardents, 


Ré 


Spirite » 


soleil, 
écartant les nuages, 
comme un sublime Hôm 
[mage, 
Montant de l'horizon s'élancent vers le ciel. 
Puis ce globe dé feu s'élève dans l'espace 
D'un conlinuel effort, vers le zénith bleuté 
Et atteignant les cieux, que son or a teintés 
Par sa splendeur dorée justifie son audace 
Ensuite il redescend, à la même cadence. 
dl semble s'enfoncer emportant l'espérance 
> s'engourdit, l'humanité s'endort 
froide nuit si pareille à la mort. 


Cependant le soleil n'a ‘a point quitté les oleux 
C'est la terre, en tournant, qui le cache à nos yeux 
Et nous le reverrons foujours aussi vermeil, 
Demain nous revenir, éclairer notre ciel 


Homme, ton e nee es omme le soleil 

Tu nais un beau matin et pour toi c’est l'éveil: 
Tu montes dans la joic en un sublime essor 

Et vers plus de bonheur concentre tes efforts 
Plus tard, lorsque ta vie atteint son apogée 
Dédaignant de songer à la fin de ton sort 

Tu crois pouvoir défier la fatalité 

Et n'aborder jamais au quai du sombre port. 
Ce jour te semble loin et pourtant il arrive 
Ton labeur quotidien détruit tes forces vives 
Sur la pente fatale, on ne s'arrête pas 

Et chaque heure qui fuit vers la mort est un pas 
Demain vers le tombeau ton corps sera conduit 
Après le jour pour toi, arrivera la nuit 

soleil abandonnant les nues 
Ton âme partira vers la grande, inconnue 


À rassi oi, ne orains pas le néant, 
Si ton corps tombe en cendres aussitôt le trépas, 


; Comme l'astre brillant, qui ne disparaît pas, 


Ton àme continue à vivre ardemment., 
Après un court repos nécessaire à tout être 
Ayant loin dé son corps fait son mea culpa 
Pour acquérir les dons qu’il ne possède pas 
Ton esprit, de nouveau, ici viendfa renaître. 
Continuant ainsi la montée périlleuse 


- Laissant à chaque étapé un peu de sa lourdeur, 


Chaque âme en s'épurant par l’amère douleur 
Atteindra du bonheur la éité merveilleuse. 


Si l'épreuve {'effraie, si tu crains de faiblir 
Songe à Celui qui vint sauver l'humanité, 
Souffrant parmi les hommes en prêchant la bonté 
N'enseignant que l'amour et. mourant en martyr. 
Pour suivre son exemple, il faut donc, ô mon 
[frère 
Aimer tous tes semblables, oublier ta misère 
Dire aux joies matérielles un progressif adieu 


Afin de HERVE toujours plus haut, vers Dieu. 


L: PEJOINE. 


EA VTE 


SIÈGES ET LIEUX DE RÉUNIONS 
des Groupements affiliés à la Fédération 


| ARRAS « Fraternelle Spiritualiste ». — 


Réunion “le deuxième dimanche de 
chaque mois sur convocation. Pour 
renseignements concernant le local et 
l'heure, s'adresser à M. Pecqueur, 
25, rue Florent-Evrard, Arras. 


CAMBRAI. — Réunion sur convocation. 

Membres Æorrespondants: MM, Co- 

lignon el Havez, Vieux Chemin du Ca- 
teau. Cambrai. 


CAUDRY. — Réunion sur convocation. 


Membre correspondant: M. Brizzo- 
lara, 21, rue d'Alsace. 


DOUAI. — Une réunion publique a lieu 
le premier dimanche de chaque mois, 
à 16 heures au siège du Foyer de Spi- 
ritualisme, 53, rue du Canteleux. 

La bibliothèque et le secrétariat sont 
nuverts tous les jeudis, de 16 heures 
à 18 heures. De 19 heures à 21 heures, 
le jeudi, séance d'expérimentation et 


| 


DUNKERQUE. — Réunion sur convocation 

Siège: 38, Rue de Soubise. — Prési- 
dent: M. Barron. 

Secrétariat ouvert le dimanche, de 11 


à 12 heures, rue Benjamin-More]l, 15. 


LILLE «Fraternelle Spiritualiste ». — 
Une réunion publique a lieu le qua- 
trième dimanche de chaque mois au 

7 rue de lHòôpital-Militaire, à 


siège, 
4 heures, 


Président: M. Villedieu, 28, rue de la 
» Concorde, à La Madeleine, (Nord). 


NŒUX-LES-MINES. -— Membre corres- 
pondant: M. Berthelin, 11, rue du Plat- 
Fossé (Visible le mercredi ef le ven- 
dredi après diner). 


ROUBAIX. — Le Cercle d'Etudes Psy- 
chiques et Spirites, organise une réu- 
nion publique le deuxième dimanche de 
chaque mois, à 4 heures précises au 
siège, Café du Commerce, 21, Grand- 
Place, 

Dans le même local, les guérisseurs 
sont à la disposition des malades tous 
les samedis, à partir de 4 heures 30. 


Secrétaire: M. Coetsier, 6, rue des 


TOURCOING. — Réunion sur convoca- 
tion. 
Secrétaire: M; Louis Parmentier, 
369, rue du Clinquet, Tourcoing. 


VALENCIENNES-ANZIN. — Membre cor- 
respondant; M. Brasseur, 22, Chasse 
Royale, par Valenciennes. 


ATTESTATION DE GUERISON 


Monsieur, 


Je vous envoie cette lettre pour vous 
remercier des soins que vous m'avez 
donnés à distance. Je souffrais d'une 
douleur dans une jambe depuis longtemps 
et tout ce que je faisais était inutile; 
maintenant je ne sens plus rién. Je vous 
remércie, Monsieur Berthelin, de votre 


dévouement aux malades. 


Mme DESPALLEZ, 
à Champagnac-les-Mines (Cantal). 


Tout est Dieu, tout est en lui et y doit 
aboutir dans le bonheur. 


d'étude, — Secrétaire: M. A. Richard. Trente. 


Maurice MAETERLINCK. 


M. BERTHELIN reçoit à: 
NŒUX, le mercredi, toute la journée et le vendredi après-midi, 
LENS, chez M. Béthencourt, face à la fosse N° 1 de Lens, deux 
mardis par mois, les 9 et 23 Février. 
BEUVRY, à domicile, y compris ANNEQUIN, CUINCHY, les 
lundis 1%, 45 el 29 Février. 


HAZEBROUCK, 39, rue d'Aires, de 10 heures à 11 heures 30, 
les jeudis 4 et 18 Février. 
ARRAS, 9; rue d'Amiens, des jeudis 11 et 25 Février. 


BARLIN, chez M. Lorgnier, cultivateur, rue du Larie, chaque 
vendredi. 

BETHUNE, les lundis 8 el 22 Février. 

LIEVIN, AVION, BULLY-GRENAY, à domicile, les samedis 
6 et 20 Février. 

SIN-LE-NOBLE, chez M. Marissal, 122, rue du Faubourg, et à 
domicile, les 13 el 27 Février, 


DOULLENS, chez Madame Boitel, 5, rue de la Bassée, chaque 
premier dimanche du mois, de 4 heure à 4 heures. 


RŒUX, chez M. Cathelain, les mardis 2 el 16 Février. 


ROUBAIX, — Les guérisseurs sont à la disposition des malades 
tous les samedis, à partir de 4 heures 80, au siège du 
cercle, Café du Gommerce, Grande-Place, 21. 


TOURCOING, Madame BREYE recevra les malades à chaque 
réunion du groupe de Tourcoing. 
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